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 A l’aube de cette nouvelle année, le Petit Lovervalois  

     vous adresse tous ses vœux de bonheur. 

 Que 2020 vous apporte joie, amour, chance et santé. 

Mais surtout que vos espoirs se réalisent à la lueur de l’amitié. 
 

 

 

 

 

 

 

                     Rappel pour nos Lecteurs… 
                   
                   Le calendrier 2020, édité par les 
                   Amitiés Lovervaloises, est  
           disponible à la Ferme, chez   
                 Mme Quinzin, ainsi qu’à  
           l’adresse du Petit Lovervalois, 
           allée N-D de Grâce, 50. 

 
           Prix de vente : l’euro symbolique. 
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                Le Ry d’Haies 
                                           ou ruisseau du Fond des Haies 
 
       
      
            « Suivre le cours du Ry d’Haies, en ses méandres capricieux,  
      est  la plus jolie promenade qu’il soit possible de rêver… » 
         

                 Guide du Promeneur édité par la Laiterie du Bois Loverval – 1917
  

         
                            
        
            W.Delsaux 

 
Le Ry d’Haies est un cours d’eau présentant deux visages, l’un forestier dans sa partie amont (4km), l’autre 
urbain et vouté dans sa partie aval (2,8km). 
Il définit la limite entre la commune de Ham-s/Heure et la commune de Gerpinnes dans un premier temps puis 
entre la commune de Gerpinnes et la commune de Charleroi dans un deuxième temps. 
Il prend sa source à une altitude de 197m, au lieu-dit « le Bultia » à Nalinnes et entre sur le territoire de Loverval 
au lieu-dit « La Ferrée », dans le bois du même nom. 

 
●  Phénomènes karstiques 
 

Le Ry d’Haies s’y engouffre dans le sol (= chantoirs) et coule alors en souterrain sur une distance de plusieurs 
centaines de mètres. En sous-sol, il capte, au niveau de la carrière de Borgneri, les eaux du ruisseau de la 
Ferrée.  
Les cavités (au sol et souterraines) ont été créées au fil des millénaires par l’action de l’eau, d’une part, en 
s’infiltrant dans les nombreuses fissures de la roche calcaire composant le lit du cours d’eau et, d’autre part, en, 
dissolvant cette roche calcaire par réaction chimique (combinaison de l’eau et de l’air produisant de l’acide 
carbonique). 
A proximité des grottes, il réapparaîtra à l’air libre (= résurgence). 
 

Ces phénomènes, dits karstiques (chantoirs, écoulements souterrains, résurgences) sont rares et remarquables 
au Pays de Charleroi.  
Ce qu’on a appelé communément « la source » à Loverval est en  
réalité la résurgence du Ry d’Haies. 
Avant-guerre, l’eau était potable et chacun s’y désaltérait : « on allait  
boire à la source !». L’eau jaillissante venait d’ailleurs à point nommé  
lors des promenades dominicales. 
 
 
 
              
 
        Situées à une quinzaine de mètres au-dessus du  
        niveau actuel du ruisseau, les grottes (quatre abris  
        et petites cavités aux entrées distinctes mais  
        communiquant entre elles), sont d’anciennes  
        résurgences, la différence de niveau avec les  
        résurgences actuelles s’expliquant par un enfoncement 
        progressif de la vallée principale.        
       
           
 
 
Citons l’écrivain carolo Clément Lyon (1841-1904) : 
 



« Le Vallon de la Source est certes le plus pittoresque, le plus poétique ; la solitude au milieu de cette partie des 
bois, le silence qui y règne et qui n’est troublé que par le vague murmure d’un clair ruisseau qui fuit en sautillant 
de çà et de là sur le gravier et dans l’onde transparente duquel glissent les truites rapides ; les masses titanes-
ques de rochers gris formant la défense naturelle de ce séjour redoutable, les trous noirs des grottes qui sont 
comme les orbites et la bouche grimaçante de monstres mystérieux ; l’absence absolue d’êtres humains, de 
maisons, de voies de communication autres que les chemins des bûcherons ; les cris des chouettes ou des 
éperviers qui jettent l’effroi dans le cœur des petits oiseaux, paisibles habitants de ces bocages ; l’aspect 
sauvage, sombre, presque sinistre de ces lieux, tout cela saisit notre âme d’une impression profonde, 
indéfinissable ». 
 
 

●  Le Ry d’Haies au fond de sa vallée 
 
Après les grottes, le substrat du lit du ruisseau devient imperméable avec l’apparition de schistes gréseux et il n’y 
a plus d’échanges d’eau entre la surface et le sous-sol. Peu après sa résurgence, le Ry d’Haies passe sous le 
pont du chemin empierré et serpente à travers sa vallée verdoyante. 
 

           « Le Ry d’Haies coule sur les roches et 
          cailloux entre des rives verdoyantes et 
          chante ! Il va, vient, revient, tourne,  
          retourne, contourne, chantant toujours. Il 
          flirte dans sa route avec les herbes et 
          les arbrisseaux qui se penchent parfois 
          vers lui comme pour le baiser. Il conte 
          fleurette aux fleurettes. Tous ensemble, 
          ils se parlent en longs murmures  
          rythmés où l’on reconnaît un inlassable 
          susurrement de baisers charmants. 
          Et la vue de tout cela, par un beau jour 
          de printemps, met dans l’âme une  
          véritable allégresse. » 

                     
          G.Dubois – Le Guide du Promeneur – 1917 
 
 

Les promeneurs peuvent suivre les méandres du ruisseau en passant d’une rive à l’autre sur les sentiers 
humides et les ponceaux pour les passages difficiles. 
 

Au début du XXe siècle, parmi la population ouvrière confinée dans un décor d’industries minières, sidérurgiques 
et chimiques, certains travailleurs n’avaient pas les moyens de partir en vacances et, durant leurs congés d’été, 
venaient pique-niquer nombreux sur les bords du ruisseau, d’où le nom de « plage des pauvres ». 
  
A quelques pas de là, dans les années 50, Albert Delmarche et Théo Verlinden profitèrent du ruisseau pour créer 
une cressonnière : quatre canaux contrôlés par des vannes (encore visibles aujourd’hui) assuraient l’irrigation. 
Plusieurs fois par jour, Albert Delmarche empruntait le sentier escarpé le long du déversoir afin de travailler à ses 
cultures et ramener le cresson à Elisabeth, son épouse, qui tenait l’épicerie de la rue du Village. 
 
Jusqu’il y a une centaine d’années, le Ry d’Haies s’élargissait soudain avant de pénétrer sur le territoire de 
Couillet. C’est à cet endroit, au début des années 1920, qu’y furent aménagés les deux lacs artificiels, toujours 
alimentés actuellement par le Ry d’Haies. 
 
 

●  Le Ry d’Haies voûté 
 
Après le second lac, le ruisseau est parfois voûté mais  
réapparait encore à certains endroits, notamment au  
bout de quelques jardins du quartier de Couillet-Amérique.  
C’est après qu’il passe définitivement en souterrain,  
intégralement sur le territoire de Couillet.  
Il y reçoit les eaux du ruisseau Saint-Hubert après le  

rond-point du viaduc de Couillet, sous le centre  
commercial de Bellefleur, et est dirigé en droite ligne  

vers sa confluence avec la Sambre, derrière le site des  
anciennes usines Cockerill-Sambre à Couillet-Village. 

 



 

 

 

●  Annexe : station d’épuration et Ry d’Haies 
 
La station d’épuration de Loverval, située rue du Courtillonnet,  
a été construite en 2006. 

Elle est destinée à traiter les eaux usées urbaines résiduaires  
(dites eaux usées domestiques) du sous-bassin hydrographique  

du ruisseau des Haies, c’est-à-dire des entités de Loverval,  
Nalinnes et Gerpinnes. 

Les eaux épurées sont rejetées dans le Ry d’Haies. 

 

 

 

 

 

●  Le Ry d’Haies en pêle-mêle…    
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Sources : 

Loverval, Terre des Bois et des eaux 

Carte d’identité du sous-bassin hydrographique de la Sambre 

Site  www.loverval.be , itinéraire karstique des Sarrasins   

Le Guide du Promeneur (édité par la Laiterie du Bois en 1917) 

Merci pour leur aide aux promeneurs actuels : Micheline et Francis, Létizia, Nicole 
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    BHNS (Bus à haut niveau de service)  
    Rapport de la concertation avec les habitants et usagers 
            

 

 
         Le rapport de synthèse des débats et  
         propositions émises lors des 6 groupes de 
         travail consacrés au BHNS se trouve sur le 
         site des Amitiés Lovervaloises :   

         www.loverval.be   (onglet « NEWS »)  

         et suivre ensuite les directives de Bernard, 
         notre webmaster. 
         Consulter la table des matières (le rapport 
         complet comporte 30 pages !).   
 
 
 

 

           Lundi 13 janvier à 19h30 

         Ancienne maison communale, place Brasseur 
        

           Sujet : Installation d’un poulailler 

            Conférencier : Mr Samyn 
 

    Tombola gratuite – Invitation cordiale à toutes et à tous. 

    Renseignements : Wathelet Didier   0491 64 53 18 (après 18h) 
 

 

       Assemblée de Quartier Try d’Haies/Chêniat/Ferrée 
    

       La prochaine réunion aura lieu le lundi 10 février à 20h au local du CIT,  allée des 

      Mésanges à Loverval. 

      L’ordre du jour paraîtra ultérieurement.  
 
Bonjour à tous, 
Dans les prochaines semaines, la Commune de Gerpinnes souhaite actualiser son Plan Communal de Mobilité. 
Etant membre de la CLDR (Commission Locale de Développement Rural) et de la CCATM (Commission 
Consultative d'Aménagement du Territoire et de la Mobilité), je suis invitée à collaborer à l’élaboration du pré-
diagnostic pour l’actualisation de ce Plan Communal de Mobilité. 
  
Lors de nos différentes assemblées de quartier, nous avons déjà soulevé quelques problèmes dans les rues de 
nos quartiers. Le futur projet du BHNS va aussi apporter quelques aménagements dans certaines de ces rues. 
Toutes ces remarques ont déjà été transmises à notre Bourgmestre et notre Echevin de la sécurité routière et de 
la mobilité. 
  
Si vous pensez à des problèmes, des lacunes à solutionner, à améliorer, des situations à décourager, n’hésitez 
pas à m’en faire part, soit par mail letiziacorona59@gmail.com , soit par GSM au 0498/543851.  
Je les communiquerai lors d’une première réunion prévue le 16 janvier. 
  
Je vous remercie d’avance pour votre collaboration, 
  
Letizia 

  

http://www.loverval.be/
mailto:letiziacorona59@gmail.com


  

           La boîte à souvenirs… 
       Le Tour de France à Loverval en 1957 
       (Photos extraites de l’album de André Decamps) 
 
 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

     
     Mardi 2 juillet 1957.  

     6ème étape : Charleroi – Metz (voir carte ci-contre). 
      

     Le départ réel est situé à Loverval, sur la chaussée de 
     Philippeville, au niveau de l’école communale. 

 
     Signalons que le français Jacques Anquetil avait pris 

     le maillot jaune la veille à Charleroi et qu’il remportera, 
     à l’âge de 23 ans, son premier tour de France à Paris. 

 
 
 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

              
   La photo du mois… 
      
      


